
298 LE PETIT MESSAGER
Je te cherche toujours, car je veux te connaître ;
Ce besoin de mon cœur ne meurt que pour renaître ; 
Sans cesse je redis, même sans le savoir :

Jésus, je veux te voir !

Autel, Vases sacrés. Hostie et Tabernacle,
Vous le cachez en vain... Nulle ombre, nul obstacle 
Sur mon ardent désir ne saurait prévaloir.

Jésus, je veux te voir !

Devant le tabernacle, une Lampe scintille 
Comme une étoile d’or... Dans sa flamme qui brille, 
Et du soir au matin et du matin au soir,

Jésus, je veux te voir !

Dans ce Vase d'amour, où toujours tu résides,
En butte à la fureur de nouveaux déicides 
Que tes abaissements 11e peuvent émouvoir,

Jésu->, je veux te voir !

Le prêtre est à l’autel, offrant le Sacrifice 
Où son Sang va couler... Dans le divin Calice 
Qui du monde contient la rançon et l'espoir,

Jésus, je veux te voir !

Voici l’Agneau de Dieu, voici l’Eucharistie ! 
Accourons au festin... Dans la petite Hostie 
Que nos cœurs embrasés sout venus recevoir,

Jésus, je veux te voir !

Quand l’autel disparaît sous les flots de lumière,
Que ton trône éclatant invite à la prière.
Au milieu des rayons du splendide Os/ensoii 

Jésus, je veux te voir !

D’un nuage embaumé, d’une blanche couronne,
Qui sans cesse grandit, quand l’autel s’environne ;
A travers les parfums du mobile Encensoir,

Jésus, je veux te voir !

Le jour, je veux te voir ; la nuit te voir encore ;
Je veux te voir toujours, Dieu caché que j'adore !
Et jusque dans ton ciel, l’éternel Reposoir,

Jésus, je veux te voir !

REFRAIN

Non, ce n’est plus la nuit ! Voici, voici l’aurore 
Du beau jour sans déclin... Face à face j’adore 
Le Dieu qui dans le ciel comble enfin mon espoir ! 

Jésus, je puis te voir !


